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L’AMI IMPORTUN 
 
«En toi j’ai mis ma confiance: je ne serai pas déçu» (cf. Ps 22,6) 
 
Qui est cet ami importun dont nous parle la parabole? Peut-être y a-t-il une double réponse… 
La première nous concerne nous-mêmes, notre rapport avec Dieu qui doit être marqué par 
l’amitié et l’ «importunité». Puisque le Père attend de nous que nous devenions pour lui un 
ami «importun». 
Mais il y a une seconde réponse, elle nous dit comment Dieu se comporte à notre égard. Il est 
l’ami qui ne nous abandonne pas, il est toujours à nos côtés, il nous sollicite, il nous maintient 
en éveil pour les choses grandes et belles, il ne cesse de nous importuner jusqu’à ce que nous 
soyons parvenus à la plénitude de la vie filiale. Ce qui revient à Dieu, nous savons qu’il le fait 
bien. Et ce qui nous revient à nous? Avons-nous à son égard le comportement du petit enfant 
qui ne cesse de tirer la veste de son père, jusqu’à ce qu’il soit écouté? Avons-nous le courage, 
la confiance, l’insistance dans la prière? 
La parabole de l’ami importun est adressée aux disciples, elle fait partie d’une catéchèse sur la 
prière au milieu de laquelle il y a le Notre Père. La prière, précisément, c’est se mettre en 
présence du Père avec une foi audacieuse et persévérante. 
 
Toi, notre Dieu, tu t’es fait notre Père. Tu nous as voulu, tu veux que nous soyons tes enfants. 
Nos limites, nos incapacités ne te découragent pas. Nos péchés ne t’effraient pas. 
Quelle mère pourrait oublier le fils de ses entrailles, ou quel père peut rester sourd au cri de 
son enfant? 
C’est avec cette confiance que nous osons prier la prière que Jésus nous a enseignée: Père, 
que ton Nom soit sanctifié; que ton Règne vienne; donne-nous chaque jour notre pain 
quotidien; et remets-nous nos péchés, car nous-mêmes remettons à quiconque nous doit, et ne 
nous laisse pas enter en tentation (Lc 11, 2-4). 
 
   Pendant un instant de silence, laisse résonner en ton cœur la très douce expression  «Abba ! 
Papa!». C’est la prière toute confiante de Jésus quand il s’adresse au Père… Puis continue:  
 
    Abba! Père! Nous te demandons le pain de notre chemin, le pain de l’espérance, la force 
pour continuer chaque jour à faire le bien. Et donne-nous la joie de nous savoir tes enfants en 
chaque situation de la vie. En nous confiant à la miséricorde de ton cœur, nous te demandons 
tout, parce que tu peux tout. Amen. 
 
 
L’ÉCOUTE de la PAROLE 
 
«Quand vous priez, dites: Père, donne-nous chaque jour notre pain quotidien» (Lc 11,2-3) 
 
Jésus vient d’enseigner le Notre Père. La parabole est un commentaire du verset: «Donne-
nous chaque jour notre pain quotidien». Elle nous exhorte à une prière qui naît de la foi et qui 
est soutenue par une confiance illimitée, presque effrontée, à l’égard de l’ami qui dort. Si c’est 
un ami véritable, il devra bien se réveiller, immédiatement ou non. 
Nous avons besoin des trois pains pour la route. Peut-être est-ce les pains de la foi-espérance 
et charité: peut-être les pains de l’Eucharistie et de la Parole. Sans ces pains nous ne pouvons 
marcher dans la nuit de ce monde, qui n’est pas encore illuminé de la lumière éternelle. 
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Nous avons besoin d’avoir en nous la vie même du Fils de Dieu qui s’est fait Pain, le Pain 
pour la route. Sans lui, nous n’aurons pas la force de marcher vers la plénitude de la Vie. Sans 
lui c’est la mort. 
Le pain pour la route doit être demandé au Père, chaque jour, et avec insistance. Lui seul peut 
nous le donner.  
 
De l’Évangile selon saint Luc, chapitre 11, versets 5-13: 
 
Jésus dit encore: Si l’un de vous, ayant un ami, s’en va le trouver au milieu de la nuit, pour 
lui dire:‘Mon ami, prête-moi trois pains, parce qu’un de mes amis m’est arrivé de voyage et 
je n’ai rien à lui servir’, et que de l’intérieur l’autre lui réponde: ‘Ne me cause pas de tracas; 
maintenant la porte est fermée, et mes enfants et moi sommes au lit; je ne peux me lever pour 
t’en donner’; je vous le dis, même s’il ne se lève pas pour les lui donner en qualité d’ami, il se 
lèvera du moins à cause de son impudence et lui donnera tout ce dont il a besoin. 
Et moi, je vous dis: Demandez et l’on vous donnera. Cherchez et vous trouverez. Frappez et 
l’on vous ouvrira. Car quiconque demande reçoit; qui cherche trouve; et à qui frappe on 
ouvrira. 
Quel est d’entre vous le père auquel son fils demandera un poisson, et qui, à la place du 
poisson, lui remettra un serpent? Ou encore s’il demande un œuf, lui remettra-t-il un 
scorpion? Si donc, vous qui êtes mauvais, vous savez donner de bonnes choses à vos enfants, 
combien plus le Père du ciel donnera-t-il l’Esprit Saint à ceux qui l’en prient? 
 
En silence, dans une prière d’adoration, laisse la Parole résonner en toi… 
 
«Quand vous priez, ne rabâchez pas comme les païens: ils s’imaginent qu’en parlant 
beaucoup ils se feront mieux écouter. N’allez pas faire comme eux: car votre Père sait bien ce 
qu’il vous faut, avant même que vous le lui demandiez» (Mt 6,7-8). 
 
«Vivez dans la prière et les supplications; priez en tout temps, dans l’Esprit; apportez-y une 
vigilance inlassable et intercédez pour tous les saints. Priez aussi pour moi, afin qu’il me soit 
donné d’ouvrir la bouche pour parler et annoncer hardiment le mystère de l’Évangile» (Ep 
6,18-19).   
 
«Je prierai le Père et il vous donnera un autre Paraclet pour qu’il soit avec vous à jamais, 
l’Esprit de vérité que le monde ne peut pas recevoir, parce qu’il ne le voit pas ni ne le 
connaît. Vous, vous le connaissez parce qu’il demeure auprès de vous; et en vous il sera» (Jn 
14,16-17). 
 
Relis ces passages de la Parole; accueille avec joie l’invitation à la prière. Mets-toi en 
présence de Dieu comme un petit enfant auprès de son père. 
Puis fais les cinq temps de prière à partir de cinq paroles de la Bible. Après chaque parole 
médite en silence pendant quelques instants, ou prie une dizaine de ton chapelet. 
 
1. «Si l’un de vous a un ami et va le trouver au milieu de la nuit pour lui dire : prête-moi 
trois pains». Quel est cet ami chez qui on peut aller même en pleine nuit? Et quel est cet 
homme, qui ne demande pas pour lui-même mais pour un autre? Ne te font-ils pas penser à 
Dieu et à son Fils Jésus qui intercède pour nous? Dieu non seulement nous donne le pain, 
mais en Jésus il devient Pain de vie, surtout aux heures du brouillard, de la fatigue, des 
urgences…   
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2. «Ne me cause pas de tracas, la porte est déjà fermée, je ne puis me lever…». Si Dieu 
écoute la prière du pauvre, pourquoi souvent n’obtiens-tu pas ce que tu demandes? Peut-être 
que la réponse de Dieu ne correspond pas exactement à tes demandes, qui souvent 
ressemblent à celles de petits enfants capricieux? Mais sais-tu persévérer de toute façon dans 
la prière? Sais-tu faire tien le sans-gêne de l’ami importun? Ou perds-tu courage tout de suite? 
 
3. «Quiconque demande reçoit. Qui cherche trouve. Et à qui frappe on ouvrira». Jésus nous 
exhorte à la prière confiante et insistante: il ne s’agit pas de plier Dieu à notre volonté, mais 
d’instaurer la vraie relation de l’enfant à son Père. As-tu confiance en Dieu, le cherches-tu, le 
désires-tu? Ce que l’on trouve est à la mesure de ce que l’on cherche. Y a-t-il en toi la même 
confiance que Jésus a à l’égard du Père? As-tu confiance en Lui? Chaque jour trouves-tu le 
temps pour prier, tout spécialement le dimanche, dans l’Eucharistie? 
 
4. «Quel est le père qui, si son fils lui demande un poisson, lui donne à la place un 
serpent?». Il faut être un père pour savoir ce dont son enfant a besoin. Serpent, scorpion: ce 
sont des principes de mort. Pain et œuf: ce sont des éléments de vie. Ta façon de faire, ton 
agir sont-ils pour le bien? Ton agir est-il celui d’un père, d’un frère, ou es-tu animé d’abord 
par la recherche de ton intérêt? Désires-tu être en harmonie avec la façon de penser et d’agir 
de Dieu? Penses-tu à le prier à cette intention, lui qui peut faire «bien au-delà, infiniment au-
delà de ce que nous pouvons demander ou concevoir» (Ef 3,30)? 
 
5. «Si donc vous, vous savez donner de bonnes choses, combien plus le Père du ciel 
donnera-t-il l’Esprit Saint… ?» Dieu veut que nous soyons des fils adultes, c’est pourquoi il 
veut nous donner son Esprit. Dans quelle mesure le désires-tu et es-tu intéressé à le recevoir? 
Sais-tu faire la prière d’intercession pour que tous reçoivent le don de l’Esprit? Les jeunes, les 
époux, ceux qui sont dans l’épreuve, ceux et celles qui sont appelés à une vocation nouvelle, 
ceux et celles qui ont responsabilité dans l’Église et dans la société? 
 
 
Si tu veux poursuivre la RÉFLEXION… 
    
La parabole nous parle de trois pains dont nous avons besoin et qui peuvent nous venir 
seulement de l’ami qui dort. Aussi nous faut-il le réveiller, avec la certitude de recevoir. C’est 
ainsi que Jésus nous invite à prier avec insistance, avec audace: en «dérangeant» Dieu, même 
au risque de sembler être importun. 
Remarquons aussi que l’importun ne demande pas pour lui-même, mais pour un ami. C’est 
pourquoi Jésus nous enseigne à prier le Notre Père, qui crée une relation toute personnelle 
entre chaque JE et le TOI qui est Dieu mais que nous exprimons au pluriel, Donne-nous le 
pain de chaque jour… Il nous insère dans un NOUS qui comprend notre voisin le plus proche 
comme celui qui vit au bout du monde. Prier en qualité de chrétiens élargit le regard sur un 
horizon toujours plus ouvert, qui arrive à rassembler tout homme, tous les humains. La 
véritable prière devient charité à l’égard de tous, en commençant par ceux et celles qui 
habitent notre propre maison... 
 
 
 
INTERCESSION: «Demandez, vous recevrez! Frappez, l’on vous ouvrira!» (Lc 11,9) 
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Nous sommes là pour «frapper» au cœur de Dieu: nous le faisons pour nous, pour ceux et 
celles qui nous sont chers, pour l’Église, pour tout homme et toute femme, pour les plus 
pauvres et les plus nécessiteux, pour l’éveil de nouvelles vocations… 
 
Pour que l’Église ait une vive conscience du don et de la mission reçue: Nous t’en prions, 
écoute-nous, Seigneur! 
 
Que les prêtres soient des maîtres de prière par la sainteté de leur exemple: Nous t’en prions, 
écoute-nous, Seigneur! 
 
Donne aux jeunes de vivre avec Jésus une amitié pleine de confiance: Nous t’en prions, 
écoute-nous, Seigneur! 
 
Que les fiancés se préparent à former une famille qui soit une petite Église: Nous t’en prions, 
écoute-nous, Seigneur! 
 
Que les familles donnent une éducation chrétienne à leurs enfants: Nous t’en prions, écoute-
nous, Seigneur! 
 
Aux pauvres accorde la sécurité de leur vie et des amis au cœur généreux: Nous t’en prions, 
écoute-nous, Seigneur! 
 
Suscite de nouvelles vocations pour la vie du monde: Nous t’en prions, écoute-nous, 
Seigneur! 
 
C’est Toi, Seigneur Jésus, qui en ton amour miséricordieux choisis et appelles à te suivre. Par 
une prière insistante nous voulons supplier de recevoir cette grâce. Car nous le croyons 
fermement, le «Maître de la moisson» appelle encore à collaborer à l’œuvre du salut. 
Que les jeunes accueillent avec générosité l’initiative de ton amour. Accorde aux personnes 
consacrées de savoir volontiers tout laisser pour se mettre à ton école. Que les prêtres vivent 
dans un abandon à Toi plein de ferveur et de confiance. Aux époux, aux familles, donne de 
regarder vers Toi, modèle de l’adhésion à la volonté du Père; qu’ils vivent sans 
compromission ton Évangile. 
Que nos frères et sœurs contemplatifs rappellent à tous que le Règne de Dieu est à l’œuvre 
dans l’histoire de notre monde, en attente de sa pleine réalisation dans les cieux. Personne 
parmi nous est digne d’une si grande vocation; mais nous savons que c’est Toi, Seigneur 
Jésus, qui prends l’initiative et que c’est Toi qui es encore là pour mener à terme ton dessein 
de salut.  
Merci pour la persévérance de ton amour. Parce que tu as encore confiance en nous, parce que 
tu veux nous combler du don de ton Esprit (selon Benoît XV, 2009).     
 
. Achève ce temps de prière par le Notre Père 
 
. Pendant ce mois, chaque jour relis et garde en ton cœur l’une ou l’autre des phrases bibliques 
de ces pages. 
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